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MOT DE LA PRÉSIDENTE  
MME ÉDITH CLOUTIER 
REGROUPEMENT DES CENTRES D’AMITIÉ  
AUTOCHTONES DU QUÉBEC 

Chers membres et partenaires,

Depuis plus de 35 ans, le Regroupement des centres d’amitié autochtones 
du Québec cherche à favoriser la compréhension des enjeux, défis et pro-
blématiques auxquels sont confrontés les citoyens autochtones des villes.  

Par les actions quotidiennes des Centres d’amitié autochtones et le travail 
de concertation du Regroupement des centres d’amitié autochtones du 
Québec, nous nous affairons à construire continuellement des espaces 
d’échanges et de débats permettant aux membres des Premiers Peuples 
dans les villes de se faire entendre, de vivre notre spécificité et de contri-
buer à la vie citoyenne qui nous entoure.

Encore cette année, nous avons collectivement jouit d’un rayonnement 
sans précédent, d’une reconnaissance accrue et d’une visibilité nouvelle. 
Toujours davantage imposé comme l’interlocuteur privilégié des questions 
urbaines qui touchent les Autochtones au Québec et reconnu pour son lea-
dership, nous avons été écouté par le ministère des Finances du Québec.  

En plus d’être invité au Discours du Budget 2012-2013, l’importance de 
la mission du RCAAQ et l’apport du rôle joué par les Centres d’amitié 
dans l’octroi des services urbains pour les Autochtones a été cité en 
exemple.  Par ce budget, nous avons accueilli favorablement la volonté du 
gouvernement d’offrir aux Autochtones les moyens pour contribuer à l’es-
sor du Québec, en octroyant une somme de 135 millions de dollars pour 
la reconduction et la bonification du Fonds d’initiatives autochtones. Par le 
fait même, nous saluons la reconnaissance du gouvernement à l’égard de 
la diversité autochtone et de la contribution primordiale des Autochtones 
au développement économique et social du Québec.
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Depuis plusieurs années, la présence accrue des Autochtones dans les villes 
est très visible au Québec. Et nous sommes de plus en plus à même de le 
constater avec l’évolution des travaux des chercheurs l’ARUC ODENA Les 
Autochtones et la ville au Québec : identité, mobilité, qualité de vie et gou-
vernance, dont j’assure également la co-présidence.  Les travaux de cette al-
liance de recherche nous permettent de constater les grandes tendances so-
ciales, démographiques, culturelles, politiques et juridiques des Autochtones 
des villes et de bonifier le continuum de services déjà offerts par le réseau 
des centres d’amitié autochtones.

Et c’est donc vers l’offre d’un continuum multiservices culturellement perti-
nents et répondant aux besoins des citoyens autochtones de Montréal que 
nous nous retournons pour assurer l’atteinte de la mission d’un centre d’ami-
tié autochtone dans la métropole.  L’exclusion du Centre d’amitié autochtone 
de Montréal du RCAAQ ne signifie absolument pas que les liens entre le 
RCAAQ et la communauté autochtone de Montréal soient rompus. Au 
contraire, le RCAAQ souhaite maintenir et cultiver les liens qu’il entretient 
déjà avec le riche réseau des organismes œuvrant auprès des Autochtones 
vivant à Montréal et offrir un nouveau lieu d’expression citoyenne et un car-
refour de services urbains voué au mieux-être et à l’inclusion sociale.

Au nom du conseil d’administration, je tiens à adresser un merci particulier 
à la direction et à l’équipe du RCAAQ pour leur dévouement exceptionnel, 
leur disponibilité et leur professionnalisme tout au cours de l’année.  Les 
Centres d’amitié autochtones du Québec et tous les gens pour qui nous 
œuvrons sont privilégiés de pouvoir compter sur une équipe aussi dévouée 
et engagée.

Je profite également de notre 33e Assemblée générale annuelle pour vous 
remercier de la confiance que vous me portez.  C’est un honneur et un privi-
lège de servir notre Mouvement à titre de Présidente.

Soumis respectueusement.

La Présidente,
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MESSAGE DE LA DIRECTRICE GÉNÉRALE  
MME JOSÉE GOULET 
REGROUPEMENT DES CENTRES D’AMITIÉ  
AUTOCHTONES DU QUÉBEC 

Chers membres et partenaires,

L’année 2011-2012 fut une année à la fois de changement et de continuité 
avec la concrétisation du plan d’organisation des ressources humaines et 
la consolidation des actions que nous avons entreprises pour répondre aux 
objectifs de notre planification stratégique quinquennale.  Cette année a 
également été marquée par le retrait du membership du Centre d’amitié 
autochtone de Montréal de l’association provinciale.

Le Mouvement de centres d’amitié autochtones du Québec est réuni à 
Montréal pour cette 33e Assemblée générale annuelle.  Cette mobilisation 
du Mouvement dans la métropole démontre notre volonté de travailler 
conjointement avec la communauté autochtone de Montréal et de répondre 
aux besoins et aspirations qu’elle a exprimés.

Illustrant la volonté du RCAAQ de vouloir innover et se développer autre-
ment pour répondre aux besoins des citoyens autochtones, le RCAAQ a 
tenu, en amont du Forum international de l’économie sociale et solidaire 
2011, Anicinape Kicikan, un préforum consacré à l’économie sociale au-
tochtone.  Réunissant plus de 300 participants, dont près de la moitié re-
présentaient les intérêts des Autochtones, cette journée aura notamment 
permis de faire connaître et reconnaître le RCAAQ comme un chef de file 
du développement de l’entreprenariat collectif autochtone.  Sous la prési-
dence d’honneur du Très Honorable Paul Martin, cet évènement majeur a 
été l’occasion unique de rassembler les acteurs autochtones autour des en-
jeux et des défis du développement d’une économie nouvelle.

Les Centres d’amitié autochtones et le RCAAQ se définissent et se présen-
tent comme des entreprises d’économie sociale.  Ensemble, nous avons 
concrétisé nos réflexions en économie sociale autochtone en élaborant un 
modèle d’innovation sociale qui respecte le mieux-être individuel et collectif 
des Autochtones.  Notre Mino Madji8in mise sur l’amélioration de la quali-
té de vie des citoyens autochtones, la promotion de la culture et le rappro-
chement entre les peuples.
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Le Mouvement des Centres d’amitié autochtones du Québec a d’ailleurs 
connu une année exceptionnelle avec l’adhésion du Centre d’amitié autoch-
tone du Saguenay à titre de membre de l’Association nationale des centres 
d’amitié et une mobilisation de plus en plus soutenue pour répondre aux be-
soins des citoyens autochtones de la ville de Trois-Rivières.

De plus, nous poursuivons nos réflexions sur les défis et enjeux que doivent 
affronter les Autochtones en milieu urbain.  Par nos relations proactives avec 
nos partenaires universitaires, nous contribuons à l’avancement de la re-
cherche sur  l’émergence d’une société civile autochtone, formée de citoyens 
autochtones engagés ayant le pouvoir d’influencer l’espace public  
au Québec. 

Enfin, je tiens à souligner l’excellent travail de notre équipe dans un contexte 
de gestion de changement et souhaite la bienvenue aux nouveaux  
employés.  

Je remercie également le conseil d’administration pour leur confiance témoi-
gnée tout au long de cette année. 

Dans la paix et l’amitié,

La directrice générale, 

 

Josée Goulet 
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CE QUE NOUS SOMMES, CE QUE NOUS RÉALISONS
LE MOUVEMENT DES CENTRES D’AMITIÉ AUTOCHTONES

La mission des Centres d’amitié autochtones est d’améliorer la qualité de vie des 
citoyens autochtones dans les villes, de promouvoir notre culture et de favoriser 
le rapprochement entre les peuples.  Cette mission s’articule autour d’un conti-
nuum de services culturellement pertinents, appuyé par une philosophie d’em-
powerment, et ce, dans un contexte de prestation multiservices.

Implantés au Canada depuis plus de soixante ans, les Centres d’amitié autoch-
tones sont regroupés au sein de l’Association nationale des centres d’amitié 
(ANCA).

Le Regroupement des centres d’amitié autochtones du Québec (RCAAQ) est l’as-
sociation provinciale qui milite pour les droits et les intérêts des citoyens autoch-
tones dans les villes tout en appuyant les Centres d’amitié autochtones du  
Québec dans l’atteinte de leur mission.  

Au Québec, les Centres d’amitié autochtones sont des entreprises d’économie 
sociale qui ont été créés par et pour les Autochtones dans le but d’offrir des mi-
lieux de vie et des espaces démocratiques. 

Depuis plus de quarante ans,  les Centres d’amitié autochtones misent sur le dé-
veloppement social de façon à prioriser l’épanouissement et le mieux-être des in-
dividus tout en assurant leur développement communautaire et économique.  
Lieux de vie et d’expression citoyenne, les Centres d’amitié contribuent à l’émer-
gence d’une société civile autochtone en plus de proposer un projet de transfor-
mation sociale et identitaire

Les Centres d’amitié autochtones contribuent à la vitalité des villes…

En permettant des emplois durables et de qualité à plus de 160 
personnes au Québec, dont principalement de femmes et des 
Autochtones;

En mobilisant une centaine de bénévoles;

En générant à eux seuls plus de 8 millions de dollars en revenus;

En disposant de 5,4 millions de dollars d’actifs en valeurs mobi-
lières et immobilières; 

En offrant une vitrine sur les cultures autochtones par ses infras-
tructures, ses activités et ses arts;

En proposant des carrefours de célébrations et d’évènements où 
tous sont conviés.
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LA RÉALITÉ AUTOCHTONE AU QUÉBEC
DES PARTICULARITÉS DISTINCTIVES

Une croissance démographique exceptionnelle. Le taux de fécondi-
té des femmes autochtones au Québec est près du double de celui des 
Québécoises. La population autochtone est donc jeune, à l’inverse de la 
courbe démographique québécoise plus vieillissante. En 2006, le quart 
des Autochtones en âge de travailler avaient entre 15 et 24 ans, alors que 
ce groupe d’âge ne représente que 16% chez les allochtones;

Une population autochtone croissante et accrue dans les villes 
du Québec 60% des Autochtones composent aujourd’hui avec la réalité 
urbaine au Québec, principalement dans les grandes villes et dans certains 
centres régionaux.  Les Autochtones urbains étaient 16 fois plus nombreux 
en 2008 qu’en 1980;

De nouveaux leaders émergent, accompagnés par leurs Aînés, désireux de 
contribuer à relever les défis de leurs communautés, inspirés en cela d’un 
héritage de développement collectif harmonieux avec l’environnement. Ils 
construisent une nouvelle société civile autochtone, créative et  
entrepreneuriale, qui conjugue modernité et valorisation des cultures  
autochtones.

LES RÉALISATIONS 
DÉVELOPPER ET OFFRIR DES SERVICES

En vertu de sa mission, le RCAAQ soutient le développement et la mise en 
œuvre de projets et de programmes d’envergure provinciale, adaptés et  
culturellement pertinents.  Le RCAAQ appuie les Centres d’amitié autochtones 
dans la réalisation de leur mission en apportant conseils, support et ressources 
techniques.

Le projet provincial PAPACUN Nishtuat Mashkussat est un projet collectif piloté 
par le RCAAQ et mis en œuvre localement par les Centres d’amitié autoch-
tones de Lanaudière, du Saguenay et de Sept-Îles. Cette année, le RCAAQ et 
l’Agence de santé publique du Canada ont conclu une entente de deux ans se 
terminant en 2014. Le RCAAQ tient à souligner le soutien offert par le Centre 
d’amitié autochtone de Val-d’Or pendant près de trois ans qui a permis de dé-
velopper ce projet.

Cette année encore, plus d’une centaine d’enfants ont participé aux activités!

C
e

 q
u

e
 n

o
u

s so
m

m
e

s, ce
 q

u
e

 n
o

u
s ré

a
liso

n
s



REGROUPEMENT DES CENTRES D’AMITIÉ 
AUTOCHTONES DU QUÉBEC

11

RÉPONDRE À DES BESOINS ET ASPIRATIONS EXPRIMÉS 
PAR LES CITOYENS AUTOCHTONES DANS LES VILLES

La mission d’appui et de représentation, menée depuis plus de 30 ans (1976) 
au Québec, permet au RCAAQ d’avoir une vue d’ensemble des défis que 
peuvent connaître les citoyens autochtones des villes. Cette mission a aussi per-
mis d’accumuler une grande connaissance des besoins des Autochtones,  peu 
importe leur nation d’origine, qui doivent composer avec la réalité urbaine. 
Cette longue expérience a amené le RCAAQ à acquérir une expertise non né-
gligeable dans le développement et la prestation de services, de références et 
de soutien, auprès des Autochtones se confrontant aux réalités de la ville.

Entres autres, le projet Tshishtemau a permis de revaloriser le rôle traditionnel 
et sacré du Tabac pour réduire le taux de tabagisme chez les Autochtones dans 
les villes par le partage d’outils, de la formation et une campagne de  

marketing social, 

Un remerciement particulier est adressé au Sé-
nateur du Mouvement et Aîné Dominique 

T8aminik Rankin pour ses enseignements, 
sa sagesse et son don de soi.  Sa pré-
sence parmi les jeunes a su les guider 
dans le respect des valeurs tradition-
nelles et sacrées du tabac et permettre 
un échange intergénérationnel des 
plus riches pour tout le Mouvement 
des centres d’amitié autochtones du 
Québec.

AIDE AUX DEVOIRS
Le RCAAQ et le Ministère de l’Éducation, du Loisirs et du Sport (MELS) ont 
conclu une entente quinquennale afin de pouvoir consolider les services 
d’aide aux devoirs primaire dans le réseau des Centres d’amitié autochtones 
du Québec et d’élargir ceux-ci au Centre d’amitié autochtone de Sept-Îles ain-
si qu’au Centre d’amitié autochtone de Saguenay  en plus de soutenir la mise 
en œuvre de deux projets pilotes de soutien pour les élèves de niveau secon-
daire au Centre d’amitié autochtone de Val-d’Or et au Centre d’amitié autoch-
tone de Lanaudière. 

Ce partenariat fructueux entre le RCAAQ et le MELS permet, entre autres, de 
soutenir l’apprentissage des jeunes élèves autochtones de niveau primaire et 
secondaire!
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SOUTENIR LES 
CENTRES  
D’AMITIÉ AUTOCHTONES
Le RCAAQ accompagne les Centres d’amitié autochtones localement selon les 
besoins exprimés lors de la tournée annuelle de monitoring ou selon des de-
mandes spécifiques qui sont formulées. Des membres de l’équipe se sont dépla-
cés pour travailler avec les directions générales des Centres d’amitié autoch-
tones et leurs conseils d’administration afin de supporter la gestion et la 
gouvernance de notre réseau.

C’est dans ce contexte que la coordination provinciale du RCAAQ coordonne le 
développement d’outils et de cadres de référence nécessaire pour leur mise en 
œuvre en plus de s’assurer du suivi et de l’évaluation des projets et programmes. 

Cette année, le RCAAQ a soutenu la demande de membership national du 
Centre d’amitié autochtone du Saguenay (CAAS). Le CAAS est devenu membre 
de l’Association nationale des centres d’amitié lors de la 40e assemblée géné-
rale annuelle tenue à Winnipeg en juillet 2011. Le CAAS est donc le 119e 
centre d’amitié autochtone membre de l’ANCA. Le RCAAQ et le CAAS entre-
tiennent des liens étroits de collaboration afin de bien implanter et orienter le dé-
veloppement du Centre.

Le RCAAQ et le Centre d’amitié autochtone de La Tuque (CAALT) ont piloté cette 
année une évaluation sommaire des besoins des citoyens autochtones de Trois-
Rivières. En effet, la ville de Trois-Rivières est un carrefour pour les Autochtones 
de la Mauricie et pour les communautés autochtones abénakises de la rive sud. 

TSHISHTEMAU : LA TOURNÉE SUR 
LE TABAC SACRE AVEC  
L’AINÉ DOMINIQUE T8AMINIK
 91 jeunes 

Grand rassemblement au Centre 
etnoculturel Kanatha-Aki

 
Québec, Wendake, Montréal,  
Lanaudière, La Tuque, Val-d’Or,  
Senneterre, Chibougamau,  
Saguenay et Sept-Îles
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Les recommandations de cette évaluation soulignent, entre autres, le besoin des 
citoyens autochtones de Trois-Rivières d’avoir un lieu communautaire d’apparte-
nance autochtone avec une offre de services culturellement pertinente et plus 
particulièrement des activités jeunesse et familiales. Ces services pourraient être 
offerts selon un modèle de satellite qui serait piloté par le CAALT qui possède 
déjà une expertise et un réseau de partenaires établi dans la région de la  
Mauricie. Le RCAAQ et le CAALT poursuivent leur collaboration pour l’implan-
tation de ce point de services.

La décision du conseil d’administration du RCAAQ d’exclure le Centre d’amitié 
autochtone de Montréal (CAAM) comme membre de l’association provinciale 
fait suite à la non-reconnaissance unilatérale exprimée par celui-ci de l’entente 
bilatérale spéciale finale le liant avec le RCAAQ depuis 2007 ainsi que la 
prestations restreinte de services offerts à la communauté autochtone de la  
métropole. 

Il faut aussi rappeler que la décision du conseil d’administration du CAAM ne 
signifie absolument pas que les liens entre le RCAAQ et la communauté autoch-
tone de Montréal soient rompus. Cette décision engendre un défi supplémen-
taire pour cet organisme qui a choisi,  depuis déjà quelques années, d’agir es-
sentiellement comme un centre de services de premières lignes  pour la 
clientèle itinérante, un choix que le RCAAQ respecte. Toutefois, les services of-
ferts par le CAAM ne rencontrent pas la mission d’un centre d’amitié autoch-
tone, alors que la communauté autochtone de Montréal exprime depuis plu-
sieurs années des besoins à l’égard d’un lieu communautaire offrant une 
multitude de services culturellement adaptés. 

Le conseil d’administration du RCAAQ a donc adopté un plan d’action de mo-
bilisation Montréal afin de développer un projet collectif communautaire et ain-
si offrir des services culturellement pertinents aux citoyens autochtones de Mon-
tréal. Ce plan d’action comprend un volet de communication stratégique et 
cible des objectifs spécifiques dont l’implication et l’engagement de la commu-
nauté autochtone autour du projet. 

Les actions du RCAAQ sont donc orientées afin de pouvoir répondre aux be-
soins, aspirations et intérêts des citoyens autochtones de Montréal.
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LUTTER CONTRE LA PAUVRETÉ ET  
L’EXCLUSION SOCIALE

En 2006 à Mashteuiatsh, lors du Forum socioéconomique des Premières Na-
tions, coprésidé par le Premier ministre du Québec, Jean Charest, et le Chef de 
l’Assemblée des Premières Nations du Québec et du Labrador, Ghislain Picard,  
des engagements importants ont été pris en matière de développement social, 
économique et culturel pour les Autochtones dont 13 ont été menés par le 
RCAAQ.  L’orientation principale, qui est toujours d’actualité : Améliorer la 
qualité de vie des Premières Nations vivant en milieu urbain et hors communau-
té.  Cette orientation demeure toutefois conditionnelle au déploiement d’efforts 
pour lutter contre la pauvreté et l’exclusion sociale. 

Ces engagements prennent continuellement forme dans les actions mobilisa-
trices vouées au mieux-être individuel et collectif et à l’inclusion sociale. 

Ainsi, le projet Anditi permet de dresser un portrait d’ensemble de la situation 
des Autochtones dans les villes, de définir les enjeux, les défis à relever et les 
orientations stratégiques et d’élaborer des stratégies de lutte à la pauvreté et 
l’exclusion sociale en produisant des trousses de développement de projets de 
façon à proposer des initiatives  novatrices qui favoriseront les partenariats et 
la mobilisation.

UTSHEKATAK
Améliorer les capacités des Centres d’amitié autochtones du Québec à dévelop-
per, mettre en œuvre et évaluer des initiatives d’acquisitions de compétences es-
sentielles et d’alphabétisation.

En 2011-2012, via la création de la base de données et son expérimentation pi-
lote au Centre d’amitié autochtone de La Tuque durant l’automne 2011, le projet 
a permis de mettre en œuvre un outil d’évaluation des besoins des Centres d’ami-
tié autochtone du Québec et des citoyens autochtones. 

Le projet Utshekatak permet d’accompagner le 
réseau des Centres d’amitié autochtones du 
Québec dans leurs initiatives visant le soutien 
de la main-d’œuvre autochtone à l’intégration 
du marché du travail et qui contribuent à lutter 
contre la pauvreté et l’exclusion sociale des ci-
toyens autochtones dans les villes.

GUIDE D’UTILISATION 

Base de donnéesdu réseau des Centres d’amitié autochtones du Québec

              D’UTSHEKATAK
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CONCRÉTISER DES ACTIONS NOVATRICES ET 
PROACTIVES

Afin de répondre de manière culturellement perti-
nente aux besoins pressants des citoyens autoch-
tones dans les villes, le RCAAQ assure son lea-
dership et s’est engagé à assurer un plus grand 
accès aux services de santé et de services sociaux 
culturellement pertinents aux membres des Pre-

mières Nations en milieu urbain.

Pour se faire, le RCAAQ soutient le développement et la 
mise en œuvre d’un  projet majeur de déploiement du modèle de la Cli-
nique Minowé pour son implantation dans des villes du Québec desservies 
par un Centre d’amitié autochtone. Ce projet d’envergure a été soumis 
dans le cadre du Fonds d’intégration des services de santé (FISS).

En s’appuyant sur l’expérience de la Clinique Minowé du Centre d’amitié 
autochtone de Val-d’Or, il s’agit d’organiser le déploiement vers d’autres 
Centres d’amitié autochtones du Québec, du modèle de référence qu’on a 
pu développer à Val d’Or.  Le déploiement de ce modèle de référence se 
réalisera  selon trois axes : le transfert de connais-
sances, l’élaboration d’un Plan stratégique en santé 
et services sociaux urbain pour les Autochtones du 
Québec et l’exportation du modèle de la Clinique 
Minowé. 

Le déploiement du modèle de la clinique permettra 
d’assurer un meilleur accès 
pour les Autochtones à des 
services de santé et de ser-
vices sociaux culturellement 
pertinents en milieu urbain.

REGROUPEMENT DES CENTRES D’AMITIÉ 
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MOBILISER LA JEUNESSE 

L’année 2011-2012 fût une année de développement des capacités de lea-
dership, de sensibilisation et de formation pour les jeunes autochtones des 
villes du Québec avec des réflexions et des activités axées sur différents  
thèmes : l’apprentissage de la culture, les relations intergénérationnelles, la 
participation citoyenne et l’économie sociale. 

La jeunesse joue un rôle important dans la dynamique autochtone urbaine et 
vient enrichir le Mouvement. Afin de répondre aux besoins et préoccupations 
de la jeunesse, le RCAAQ a développé le projet Annontra dans l’espoir de pré-
venir la consommation de drogues chez les jeunes citoyens autochtones du 
Québec par la réalisation d’une planification stratégique, de la formation, la 
création d’outils culturellement pertinents et une campagne de marketing social. 

CHEF DE FILE D’UNE SOCIÉTÉ CIVILE ENGAGÉE

Désirant toujours favoriser la réappropriation d’un droit de parole individuel et 
collectif, le RCAAQ propose un projet de transformation sociale et identitaire 
par la présentation de mémoires et d’avis au gouvernement du Québec.  

L’alliance avec le monde de la recherche contribue à faire avancer la réflexion 
amorcée sur la société civile et à faire connaître ses préoccupations sociales et 
politiques, d’orienter la recherche et à en maximiser les résultats. 

Ainsi, le RCAAQ poursuit son active participation au sein de l’Alliance de re-
cherche universités-communauté ODENA : la gouvernance et la ville afin de 
faire connaître les préoccupations sociopolitiques des Autochtones dans les 
villes. 

Ce partenariat fructueux permettra au Mouvement des Centres d’amitié autoch-
tones du Québec de mieux cibler ses interventions à l’égard de la population 
autochtone habitant les villes, de comprendre les transformations sociétales en 
cours et de positionner le RCAAQ et les Centres d’amitié autochtones comme 
de réelles structures médiatrices entre les Autochtones et les Québécois. 

REGROUPEMENT DES CENTRES D’AMITIÉ 
AUTOCHTONES DU QUÉBEC
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Le Regroupement des centres d’amitié autochtones du Québec est heureux d’avoir une fois de plus, contribuer 
à l’exercice des consultations prébudgétaires 2012-2013 initié par le ministre des Finances du Québec en 
présentant son mémoire Miser sur nos forces : la contribution au mieux-être collectif des citoyens autochtones 
dans les villes.

Par ce mémoire, le RCAAQ a pu exposer nos réalités, mettre en perspective les défis budgétaires du gouver-
nement du Québec et proposer des stratégies qui permettre aux citoyens et citoyennes autochtones de contri-
buer à l’essor du Québec.

Le gouvernement du Québec a d’ailleurs cité les projets des Centres d’amitié autochtones en exemple dans le 
Budget 2012-2013, reconnaissant ainsi l’importance de la mission du RCAAQ et l’apport du rôle joué par les 
Centres d’amitié dans l’octroi des services urbains pour les Autochtones et la contribution primordiale des Au-
tochtones  au développement économique et social du Québec
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L’ÉCONOMIE SOCIALE AUTOCHTONE
FAVORISER LE DÉVELOPPEMENT ÉCONOMIQUE

Le RCAAQ et les Centres d’amitié autochtones du Québec se sont engagés collec-
tivement à œuvrer sous les principes d’économie sociale afin de favoriser une éco-
nomie citoyenne qui met l’être humain et le bien commun au centre de ses préoc-
cupations.

S’alliant à des partenaires-clés et fort d’expériences de mobilisation, de concerta-
tion et d’échanges, le RCAAQ a élaboré un modèle d’innovation et de développe-
ment en économie sociale autochtone : le Mino Madji8in.

Ayant une résonnance dans la plupart des langues autochtones au Québec, le Mino 
Madji8in, en langue anishinabe1, désigne un mieux-être global, harmonieux et équi-
libré. Reflétant l’esprit de nos ancêtres et en constante évolution, le Mino Madji8in est 
une façon spécifiquement autochtone d’être, de comprendre le monde et d’y interagir 
dans le respect de nos valeurs traditionnelles et  contemporaines.

REGROUPEMENT DES CENTRES D’AMITIÉ 
AUTOCHTONES DU QUÉBEC
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C’est ainsi que l’économie sociale autochtone Mino Madji8in s’inscrit dans une 
dynamique de développement des individus comme des communautés, qui vise ce 
mieux-être global harmonieux et intégré. Notre Mino Madji8in est donc un modèle 
d’innovation sociale holistique qui ne se limite pas uniquement à une prestation de 
services, mais désigne une conception intégrée du mieux-être individuel et collectif. 
Par le Mino Madji8in, nous nous engageons dans une voie de développement en 
économie sociale qui respecte nos besoins, nos valeurs, nos traditions et notre 
culture.

Le Mino Madji8in évoque à la fois un état d’esprit et une certitude que le mieux-
être consiste à cultiver notre volonté d’être en harmonie en tout, dans le temps et 
dans l’espace. Cette quête du mieux-être, individuel et collectif, repose sur un équi-
libre des différentes dimensions du Cercle de la vie et des interactions entre celles-
ci. Cette quête du mieux-être s’incarne dans un mouvement perpétuel qui sait s’an-
crer dans la vie sans jamais être figé.

Et voilà pourquoi Le Mino Madji8in prend la forme d’un cercle, à l’image de la 
Roue de médecine, qui constitue un symbole spirituel permettant une compréhen-
sion cyclique du monde par l’harmonie et l’équilibre entre les quatre éléments (air, 
eau, terre et feu), les quatre directions (Est, Sud, Ouest et Nord) et les quatre na-
tions de la Terre (jaune, noire, rouge et blanche). 

Alimenté par les enseignements des Aînés, ce modèle d’économie sociale autoch-
tone continue d’évoluer aux rythmes des réflexions et des actions de nos anciens et 
des aspirations de notre jeunesse.

REGROUPEMENT DES CENTRES D’AMITIÉ 
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L’économie sociale autochtone Mino Madji8in se déploie au-
jourd’hui principalement dans les secteurs d’activités suivants :



PROMOUVOIR L’ÉCONOMIE SOCIALE 
AUTOCHTONE
ANICINAPE KICIKAN : LE PRÉFORUM  AUTOCHTONE 
EN ÉCONOMIE SOCIALE

Le Cercle en économie sociale Autochtone, piloté par Le Regroupement des centres 
d’amitié autochtones du Québec, a organisé le Préforum autochtone en économie 
sociale: Anicinape Kicikan qui eut lieu le 17 octobre 2011 au Palais des congrès 
de Montréal. En amont de l’ouverture officielle du Forum international de l’écono-
mie sociale et solidaire (FIESS), Anicinape Kicikan a permis de consacrer une jour-
née entière à l’économie sociale et solidaire autochtone. Plus de 300 participants 
provenant de 30 pays, dont 43 % étaient des Autochtones, ont participé à cet évè-
nement international, dont la présidence d’honneur fut assurée par le Très Hono-
rable Paul Martin.
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Sous les deux grands thèmes : Innovation sociale et développement collectif et 
Mobilisation citoyenne et partenariats diversifiés, les conférences ont été présen-
tées selon les objectifs suivants :

et solidaire au Québec, au Canada et dans les Amériques.

sur l’amélioration des conditions de vie des Autochtones.

Anicinape Kicikan a permis de présenter des solutions novatrices et porteuses 
d’avenir en matière d’économie sociale et solidaire autochtone, tout en mobili-
sant les acteurs concernés et le grand public.
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 VISIBILITÉ ET PARTENARIATS

COMMUNICATIONS

Le nouveau site web du RCAAQ en ligne depuis 2011permet de faciliter la trans-
mission d’information et les activités de promotion du RCAAQ.  Regroupant tous 
les secteurs d’activités du RCAAQ et donnant aux Centres d’amitié autochtones la 
place qui leur revient, le site web est un outil corporatif des plus facilitants et com-
plets pour promouvoir la qualité des services offerts pour les citoyens autochtones 
des villes du Québec. Depuis sa mise en ligne, le site internet a accueilli près de 
10 000 visiteurs au  www.rcaaq.info ! 

Le RCAAQ est des plus proactifs dans sa démarche de communications et est 
maintenant présent sur les réseaux sociaux Facebook et Twitter ! Ces réseaux per-
mettent de communiquer différemment et de rejoindre un large public.   Le compte 
Facebook du RCAAQ compte plus de 1000 amis et est suivi par près de 150 
abonnés sur Twitter ! 

PUBLICATIONS ET REPRÉSENTATIONS

En marge de l’ARUC ODENA, le RCAAQ poursuit ses efforts afin de faire 
connaître et reconnaître la situation des citoyens autochtones en ville ainsi que les 
initiatives et les préoccupations du Mouvement. 

Cette année, le RCAAQ a publié un article intitulé « La clinique Minowé : un mo-
dèle de service de santé et de services sociaux en milieu urbain pour les Autoch-
tones de la Vallée-de-l’Or », dans la revue Les Cahiers du CIÉRA (une revue pu-
bliée par l’Université Laval). 

De plus, le RCAAQ a été invité à présenter une conférence sur le Mouvement des 
centres d’amitié autochtones et les relations autochtones-allochtones dans le cadre 
du Colloque annuel du Centre interuniversitaire d’études et de recherches autoch-
tones de l’Université Laval (CIÉRA)

Dans le cadre du Forum internationale en économie sociale et solidaire, le 
RCAAQ a également publié un article consacré à l’économie sociale autochtone, 
dans la revue Développement social (une revue publiée par l’Institut national de 
santé publique) et a fait l’objet d’un article  Le respect des valeurs du passé est ga-
rant de l’avenir dans le cahier spécial du quotidien Le Devoir consacré à l’écono-
mie sociale et solidaire.
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Fort de son partenariat avec le gouvernement du Québec, le RCAAQ a été 
invité à participer à la rencontre du Conseil des ministres en éducation du 
Canada qui portait sur l’éducation des Autochtones les 1-2 et 3 décembre 
2011 à Winnipeg afin de présenter son expertise en ce qui concerne les 
services d’aide aux devoirs et de partager la réussite du partenariat avec le 
ministère de l’Éducation, des Loisirs et du Sports. Le RCAAQ a présenté sa 
programmation culturellement pertinente à ce Forum sur l’éducation des Au-
tochtones à l’intention des éducateurs et éducatrices.

Davantage imposé comme l’interlocuteur privilégié des questions urbaines 
qui touchent les Autochtones au Québec et reconnu pour son leadership, le 
RCAAQ a pu saisir les opportunités offertes au Mouvement des Centres 
d’amitié autochtones du Québec de faire entendre sa voix auprès des gou-
vernements, des instances autochtones et de tous les partenaires.  
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MEMBRES DU CONSEIL 
D’ADMINISTRATION ET EMPLOYÉS
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LE CONSEIL D’ADMINISTRATION 2011-2012 

Mme Édith Cloutier, Présidente 
Centre d’amitié autochtone de Val d’Or

Mme Christine Jean, Vice-Présidente
Centre d’amitié autochtone de La Tuque

Mme Jo-Ann Toulouse, Secrétaire-trésorière
Centre d’amitié Eenou de Chibougamau

Mme Martha Petiquay, Administratrice
Centre d’amitié autochtone de Lanaudière

Mme Andréa Fontaine, Administratrice 
Centre d’amitié autochtone de Sept-Îles

Mme Annette Mathias, Administratrice 
Centre d’entraide et d’amitié autochtone de Senneterre

Mme Shantala Langevin, Administratrice
Centre d’amitié autochtone du Saguenay

M. Joey Boutin, Membre jeunesse
Centre d’amitié Eenoo de Chibougamau

L’ÉQUIPE DE TRAVAIL 2011-2012 

Mme Josée Goulet,  Directrice générale 

Mme Amélie Lainé,  Coordonnatrice des services aux Centres

Mme Tanya Sirois, Responsable administration, comptabilité et finances

Mme Patricia Auclair, Responsable des communications

M. Sébastien Tessier, Analyste recherche et politiques

Mme Cécile Pachocinski, Conseillère éducation, Emploi et jeunesse

Mme Marie-Pierre Lainé, Technicienne comptable

M.  Mathieu-Joffre Lainé, Agent de recherche
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LES PARTENAIRES
PARTENAIRES AUTOCHTONES
Assemblée des Premières Nations du Québec et du Labrador et ses commissions 
(APQNL)

Association nationale des Centres d’amitié (ANCA) 
Femmes Autochtones du Québec (FAQ) 
Services Parajudiciaires Autochtones du Québec (SPAQ)

PARTENAIRES DE LA SOCIÉTÉ CIVILE
Chantier de l’économie sociale 
Comité sectoriel de la main-d’œuvre Économie sociale  
Action communautaire (CSMO ESAC)
Confédération des syndicats nationaux (CSN) 
Institut du Nouveau Monde (INM)
Réseau des carrefours jeunesse-emploi du Québec (RCJEQ)
Union des municipalités du Québec (UMQ)

PARTENAIRES UNIVERSITAIRES
Réseau DIALOG 
Institut national de recherche scientifique (INRS)

PARTENAIRES GOUVERNEMENTAUX
GOUVERNEMENT DU QUÉBEC

Ministère de l’Éducation, des Loisirs et du Sport
Ministère de l’Emploi et de la Solidarité sociale
Ministère de la Santé et des Services sociaux
Ministère des Affaires municipales, Régionales et Occupation du territoire
Secrétariat aux affaires autochtones
Secrétariat à la condition féminine
Secrétariat à la jeunesse

GOUVERNEMENT DU CANADA 

Affaires autochtones et du Nord Canada
Agence de santé publique du Canada
Patrimoine Canada

Service Canada
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Le Regroupement des centres d’amitié autochtones du Québec milite pour les 

droits et intérêts des citoyens autochtones dans les villes tout en appuyant les 

Centres d’amitié autochtones dans l’atteinte de leur mission visant l’amélioration de 

la qualité de vie des Autochtones dans les villes, la promotion de la culture et le 
rapprochement entre les peuples. 

Les Centres d'amitié autochtones du Québec sont implantés dans les villes de  

Chibougamau, Val-d'Or, La Tuque, Senneterre, Joliette, Sept-Îles et Saguenay.  Les 

centres des villes de Trois-Rivières et Montréal sont en développement.

Centre d'amitié Eenou
de Chibougamau
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La Tuque

Centre d'amitié autochtone
de Val-d’Or

Centre d'amitié autochtone
de La Tuque

Centre d'amitié autochtone
de Sept-Îles

Téléphone : (418) 842-6354

Centre d'amitié autochtone
du Saguenay


